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Deuxibme annbe. N°9 5-6. Septembre-octobre 1908.

LEXPLOITEE
Organe des femmes travaillant dans les usines, les ateliers et les manages

ORGANE OFF1CIEL DE LA f£d£RATION OUVRlfeRE DES AIGUILLES
Paraissant le premier ditnanche de chaque mois.

Le numbro: 10 centimes.
Par 20 exemplaires. 5 c. le numero.

Par 200 ex., 2 1/2 c. le numero.

Redaction et Administration.
Adrost-er toutes correspondanccs et

reclamations a Marguerite Faas-IIar-
degger, cHomin de la Charrue, 5, Berne.

ABONNEMENTS
Pour la Suisse, une annee : I fr. —

Pour l'etranger » I fr. 50

AUX CAMARADES

Chers camarades et amis!
La reorganisation de la Federation suisse des

syndicats professionnels et la preparation du
congres extraordinaire du 22 nmembre ont
absorbs tout le temps de ceux et Celles charges de

resumer les desirs et de condenser les critiques
qui se sont fait jour.

Vu cette situation, il nous a etc impossible de

faire paraitre en temps utile notre numero de
septemhre. Aussi le present numero, portant la
numerotation 5 et 6, a huit pages et reunit ainsi
les numeros de septembre et octobre.

Le prochain numero paraitra le 20 decembre.
Nous prions les camarades de bien vouloir

accepter cet arrangement. La Redaction.

Le droit des Femmes

Aprbs avoir ete tant de fois discutee,
abandonee, puis reprise avec force, la question du
droit des femmes reste encore le fond de la des-
tinbe sociale. Depuis quelque temps, eile preoc-
cupe toujour plus les esprits dans les nations
civilisbes.

De tous cotbs, on s'eleve contre le regime d'as-
sujettissement et d'exclusion dont les femmes
•ont victimes dans tous les domaines et particu-
Hbrement dans celui des questions sociales.

II y a une question du droit des femmes,
c'est-ä-dire que la condition des femmes n'est
pas ce qu'elle doit btre. Les lois et l'opinion font
ae la femme une personne d'ordre inferieur, qui
ne sert qn'ä obbir ä l'homme.

La femme na iouit d'aucune des liberies que
son compagnon d'infortune possbde. Si l'egalite
entre les deux sexes existait, la partie la plus
sombre de cette question sociale serait ainsi re-
sotae.

Le proletaire est malheureux, mais il y a quel-
qu'un de plus malheureux que lui : c'est la femme
et la fille du proletaire. Ameliorer le sort de la
femme, c'est ameliorer le sort de l'humanite.

Si la femme a un sort malheureux, si elle n'est
qu'un etre subordonne, c'est en grande partie
de sa faute. Elle ne sait pas se revolter. Sug-
gestionnee par l'homme, ne voyant autour d'elle
que des femmes esclaves comme elle, elle ne se
rend pas compte du triste etat de son energie et
de sa volonte personnelle. La femme doit se
revolter, crier ä l'injustice, avoir le cceur plein de
haine pour ceux qui l'exploitent, et alors, quand
tous ces cris monteront en un tumulte assourdis-
sant, peut-etre alors 1'homme se doutera-t-il que,
dans la vie, il a ä cote de lui un etre qui souf-
fre, qui peine, qui gemit. Ce sera le moment de
placer la femme dans son cadre naturel, de lui
donner les droits dont l'homme 1'a toujours frus-
tree, et de faire d'elle un etre raisonnant, pen-
sant, agissant, tout comme son compagnon.

Mais il ne suftit pas de crier a l'injustice, il
faut savoir d'ou elle vient, quels sont ses precedents.

II faut egalement savoir par quoi on la
remplacera, car, d'aprbs une formule connue :

« On ne detruit sürement que ce qu'on remplace.»
Pour cela, il faut comprendre comment il se fait
que les choses sont ce qu'elles sont. La realisation

de la justice peut tres bien etre poursuivie
sans que cela nuise aux progrbs accomplis jus-
que-la, mais il faut qu'elle se fasse par une suite
d'aftirmations, et non par une serie de negations.

La femme a des droits; c'est un fait incontestable.

Lesqueis? Voilä oil la question semble se
compliquer. Pourtant, rien n'est plus simple. II
faut, et la femme doit arriver ä avoir les memes
droits que rhomme. I)u moment qu'elle est sur
la terre pour travailler, souffrir, peiner, elle doit
y etre pour recueillir le resultat de ses peines,
pour jouir des rares bienfaits que la vie donne.

Les hommes se reunisseDt en syndicats pour
defendre leurs interbts communs. Pourquoi les
femmes ne le feraient-elles pas toutes? Pourquoi
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